
devant le procureur de laRépublique près le tribunalde première instance deLambaréné, qui l’a écroué àla prison centrale de cettelocalité.D’après les renseignementsrecueillis auprès de la di-rection des enquêtes del'unité de la gendarmerienationale, ce jeudi 17 no-vembre, aux environs de 3heures, les deux amis sonten train de passer du bontemps dans un snack-bartrès fréquenté du centrecommercial de Ndjolé. L’al-cool coule donc à flot et lasoirée est de plus en plusféerique. La fréquence aveclaquelle Joseph Koundapasse commande pour destournées prouve à suffi-
sance qu’il a beaucoup d’ar-gent sur lui. Et FrancisNgomba Inah, son compa-gnon, en est évidemmentconscient. C’est d’ailleurs

pour cela que ce dernier, aubeau milieu de cette fréné-sie, rappelle une vieilledette de 4 500 francs à lamémoire de son compa-

triote. Sauf que cela n'a pasl'heur de plaire à Kounda.Une violente bagarre éclatealors entre les deux Came-rounais.Pour mettre un terme auxhostilités, qui sont en sa dé-faveur, Francis NgombaInah se serait emparé d’unebouteille de bière, l'auraitd'abord cassée puis, auraitplanté des tessons à di-verses parties du corps deson adversaire. JosephKounda, grièvement blessé,s’effondrera sur-le-champ.Transporté immédiate-ment au centre médical deNdjolé, il sera hélas troptard pour lui, d'autant qu'ilva rendre l'âme, avantmême d’avoir été pris encharge par les urgentistes.
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LE très gros intérêt ac-cordé à l’argent, vient, unefois de plus, de prendre ledessus sur la dynamiquedes relations amicales.Francis Ngomba Inah, Ca-merounais d’une quaran-taine d’années, acruellement arraché la vie

à son compatriote JosephKounda, dans la nuit dujeudi 17 novembre der-nier, au cours d’une vio-lente bagarre entre lesdeux hommes, au centre-ville de Ndjolé. NgombaInah a été mis aux arrêtspar les gendarmes de labrigade-centre du chef-lieudu département del’Abanga-Bignè, quelquesinstants seulement aprèsce drame. Il a ensuite étédéféré, le lendemain matin,

Tué pour 4 500 francs !
Suite à une rixe à Ndjolé

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Francis Ngomba Inah a été admis à la maison d'ar-
rêt de Lambaréné.
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LE procureur de la Répu-blique de Libreville, SteeveNdong Essame Ndong, aprocédé, samedi dernier, àla destruction de droguesplacées sous scellés au tri-bunal de Libreville. Ce sontprès de 500 kilogrammesde  produits illicites quisont ainsi passés par lesflammes, à la suite des dé-cisions de justice renduespar la juridiction de Libre-ville, durant l'année judi-ciaire 2015-2016.Ces drogues, composéesessentiellement de chan-vre indien, de la cocaïne etautres injections, ont étésaisies par les officiers depolice judiciaire (OPJ),aussi bien à Libreville quedans sa périphérie, entre lapériode de septembre2015 et octobre 2016, lorsdes opérations de contrôleou de traques de dealers.Gardées comme pièces àconviction, elles ont étéstockées au greffe correc-tionnel, dépositaire de tous

les scellés, en attendant lesdécisions de justiceconcernant les détenteursde ces produits prohibés etleur destruction par lasuite. Le procureur de la Répu-blique, Steeve Ndong Es-same Ndong, a indiqué :"cette première étape de
destruction n'est qu'un pro-
cessus continuel. Dans la
mesure où un autre impor-
tant stock de drogues, en-
core sous scellés, attend les
prochaines décisions de jus-
tice. Il s'agit d'environ 200
kilogrammes qui doivent,
dans peu de temps, égale-
ment être détruits." Cette opération de destruc-tion a eu lieu dans les bos-quets situés près du palaisde justice de Libreville. Cequi n'est certainement passans conséquences pour lasanté des populations en-vironnantes, en cas d’inha-lation de cette fumée, jugéetoxique. Sur cette question,le procureur de la Répu-blique a promis, dans lesbrefs délais, de s'en remet-tre à qui de droit, afinqu'un site approprié leursoit accordé pour ce typede manœuvre.

Près d'une demi-tonne
passée sous les flammes

Opération de destruction de drogues
au palais de justice de Libreville
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L’opération d'incinération...
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...s'est déroulée sous les regards des autorités judi-
ciaires.
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